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Leçon 10 : la France entre Pétain et de Gaulle (1940-
1944) 

REFERENCES : carte photocopiée, livre pages 44 à 57 

En 1940 la France est envahie puis vaincue par les allemands. Sous l’impulsion du chef du 

dernier gouvernement de la 3
ème

 République, Philippe Pétain, l’Armistice avec les 

Allemands est signé. De Gaulle qui refuse cet Armistice, veut continuer la guerre et 

gagne Londres où il reçoit l’appui de la Grande Bretagne de Churchill. Pétain fonde un 

nouveau régime autoritaire et antirépublicain : l’Etat français (capitale Vichy) officiellement 

neutre. De Gaulle de son côté crée la France Libre (capitales Londres puis Alger) qui au fur et 

à mesure de la guerre se mue en véritable Etat (républicain et démocratique). Cet Etat met en 

place ses cadres au fur et à mesure de la libération (été et automne 1944) du territoire 

métropolitain de la France. 

Chef Maréchal Philippe PETAIN Général Charles DE GAULLE 

Capitale ?   

Paix avec 

l’Allemagne et 

l’Italie  ? 

  

Nom du régime ?   

Idéologie 

politique ? 

  

I Vichy et la collaboration 

La France de Vichy (Pétain) est sous le régime de l’Armistice (qui n’est pas la paix).  

A Vichy le gouvernement n’a aucun poids sur les collaborationnistes d’extrême droite qui à 

Paris s’agitent pour que la France entre en guerre avec l’Allemagne.  

1) La France de l’Armistice (cartes) 

 Les zones les plus riches et la capitale sont occupées. L’Alsace Lorraine est reprise par le 

Reich (malgré les promesses allemandes). La France doit verser une indemnité de guerre 

dont le montant est fixé chaque année par le vainqueur (moyen de pression). 

 La France de Vichy dispose néanmoins de 3 atouts : la flotte de guerre, l’empire colonial 

qui suit Pétain et la zone non occupée (appelée «zone libre » ce qui provoque une 

confusion chez les élèves avec la « France Libre »). Fin 1942, Pétain perd ces 3 atouts. 

2) Le pari du maréchal Pétain 

 Pétain veut régler son compte à la démocratie puis refaire une France forte afin de 

négocier la paix avec l’Allemagne en bonne position. Pétain se trompe sur 3 points :  

1. La nature du régime hitlérien qui n’a aucun respect de ses engagements et encore moins 

pour une France vaincue. 

2. La difficulté de refaire une France forte alors que les conditions d’armistice sont terribles. 

3. L’ampleur du désastre français a fait oublier que la guerre est mondiale. La perte de la 

bataille de France n’empêche pas l’Angleterre seule de contrôler d’immenses territoire.  

Le cours de la guerre évolue dès 1942 très nettement en faveur des Alliés. Pétain qui 

aurait pu rectifier sa politique, remettre la France dans la guerre lors de l’invasion de la 

zone non occupée (novembre 1942) poursuit sa politique de plus en plus pro-  allemande. 
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3) Vichy s’enfonce dans la collaboration 

 L’antisémitisme de Vichy est une aide terriblement efficace à la politique nazie 

d’extermination (Leçon5) 

 L’envoi de travailleur français en Allemagne, la collaboration  pour créer des listes 

d’otages à la disposition des Allemands . Enfin la création d’une unité militarisée aidant 

les Allemands : la Milice (1943) 

En 1944, lors de la Libération du territoire métropolitain, le régime de Vichy est balayé et se 

replie dans les fourgons de l’ennemi. 

II La France Libre  

1)Définition de la France Libre  

La France Libre entend, par son chef, ne pas être une armée française continuant la guerre 

mais bien un Etat, le seul Etat français légitime. Vichy est accusé d’être un régime de 

trahison. La France Libre contrôle seulement quelques territoire d’outre Mer et ses forces 

militaires sont réduites. 

Au début il n’y a aucun contact entre la France libre et les mouvements de résistance en 

France métropolitaine (zone de Vichy ou occupée) 

1) Les succès de la France Libre 

1. Dès 1940 dès territoires d’Outre mer sont ralliés (Pacifique, AEF, …)  

2. En 1942 les Français libres résistent héroïquement à Bir Hakein à l’avancée de l’Afrika 

Korps vers Tobrouk.  

3. En 1943 Jean Moulin permet l’unification de la résistance intérieure et sa reconnaissance 

de Londres.  

4. En 1944, les franco-Marocains (général Juin) remportent une victoire décisive au Monte 

Cassino (Italie) qui permet aux alliés de rentrer dans Rome (5/6/1944). Les troupes 

« françaises » se couvrent de gloire en 1944 en Provence, dans les combats d’Alsace et de 

Colmar puis dans l’invasion de l’Allemagne (1945).  

5. La Résistance et l’acharnement de de Gaulle face aux Alliés ont permis que la France 

libérée ne soit pas administrée comme un territoire occupé par les Anglo-Américains.  

2) La difficile consécration   

 Au printemps 1944, la France Libre s’installe à Alger en terre française et devient le 1er 

juin 1944 le Gouvernement Provisoire de la République Française (GPRF) reconnu par 

les alliés malgré les réticences des Etats-Unis.  

 La libération de Paris par les forces conjointes de la Résistance et de la 2
ème

 D.B. du 

général Leclerc est un symbole tout comme l’entrée triomphale du général de Gaulle le 26 

août 1944 (p 99) 

 Les Français ne sont pas « invités » à participer aux conférence sur la paix (Yalta et 

Postdam) mais obtiennent (difficilement) une zone d’occupation à Berlin et en Allemagne 

et un siège au conseil permanent de l’ONU. Malgré sa  défaite de 1940 la France garde en 

1945 les apparences d’une grande puissance mondiale. 

 


